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Dessin de PLANTE:.

Noch habe ich persOnlich nicht alle Artikel durchge-
lesen, nicht alle literarischen Beitrage unter die Lupe
genommen. Ich habe nur jenes herausgepickt, das

mich am meisten uberzeugte, weil es mir derzeit am
Wesentlichsten erschien.

Pia Burggraff

L'assassin assassins
"Tu ne tueras point" de Krzystof Kieslowski

Chaque festival de Cannes a son film scandale. Un
film qui choque parce qu'il prend a rebrousse-poil les
sacro-saints bons sentiments qui ont domino tout par-
ticulierement le festival de 1988. Dans l'atmosphere
de mediocrite generale, rompue seulement par quel-
ques films de la trempe de "A world apart", "Tu ne
tueras point" a fait l'effet d'une bombe. Les plus ci-
nephiles se souvenaient bien d'avoir déjà vu des oeu-
vres de Krzystof Kieslowski mais ils ne
soupconnaient pas ce qui les attendait.

Kieslowski annonce la couleur des le generique: des
rats marts et des chats pendus, une image couleur vert
sale, une ville glauque quelque part en Pologne, dans
laquelle les passants sont rares et dont le silence mal-
sain est seulement interrompu de temps en temps par
quelques flies surgis d'on ne sait oil pour rouer de
coups un inconnu. Dans ce monde qui ressemble
l'enfer, un jeune homme traine, sans but, un garcon
a peine sorti de l'adolescence, moche, renferme, qui
n'a rien pour attirer notre sympath ie. De l'autre cote
de la ville, un chauffeur de taxi, tout aussi deplai-
sant... Un troisi6me personnage semble plus aborda-
ble: un jeune Otudiant en droit qui expose, pendant
son examen, ses theories sur la peine de mort.

Par hasard, les chem ins du jeune homme et du chauf-
feur de taxi se croiseront. Le jeune homme tue le
chauffeur. Le malaise atteint son comble pendant ce
meurtre. L'atmosph6re etouffante dans laquelle
Kieslowski enferme depuis le debut les spectateurs
leur interdit la moindre distance, le moindre &hap-

patoire. Le meurtre dure 10 minutes a l'Ocran. Le
chauffeur est costaud et ne veut pas mourir. Le jeune
horn me essaie de l'étrangler avec un bout de ficelle,
le traine a moitie inconscient, hors de la voiture, lui
jette un sac sur la tete, l'acheve enfin, a noire grand
soulagement, a coups de pierres sur le visage! Pen-
dant ces dix minutes, les sieges ont claque dans la
grande salle de Cannes. Les spectateurs sont sortis,
les uns apres les autres, ulceres par un meurtre qui
n'en finissait plus. Il etait d'ailleurs assez curieux de
voir tous ces cinephiles biases, dont certains sont de
grands amateurs de gore, qui ont vu au cinema des
meurtres commis de toutes les fawns imaginables (et
souvent aux limites du supportable) quitter la salle
pendant cette sequence dont l' impact est uniquement
psychologique. Ceux qui sont rest& n'en etaient pas
au bout de leurs peines. Eludant tout ce qui n'a pas
d' inter& pour son propos, Kieslowski passe tout de
suite a l'arrestation du garcon. L'etudiant en droit qui
est devenu un jeune avocat pimpant, doit le defendre.
La, on s'attend a une longue plaidoirie dramatique
pendant laquelle l'avocat essaierait de persuader le
jury de ses theories humanitaires. A quoi bon, puis-
que dans le monde de Kieslowski, it ne peut que per-
dre. Nous retrouvons done directement le jeune
homme, condamne a mort, juste avant son execution.
De cette pendaison, l'auteur ne nous epargne aucun
detail, ni la peur du jeune homme (il n'est pas ques-
tion ici de condamné marchant vers la mort avec di-
gnite!) ni le bol en plastique place sous la corde pour
recueillir les derniers excrements du pendu.

Alors, pourquoi ce film? Ceux qui sont sortis ont ex-
pl ique a cors et a cris qu'il est totalement superflu: la
peine de mort n'est-elle pas abolie depuis belle lu-
rette en Europe occidentale et si, en Pologne, elle
constitue encore un sujet de polernique, ils n'ont qu'a
laver leur Tinge sale en famille!

C'est vrai, la peine de mort est abolie chez nous mais
... En France, apres chaque meurtre d'enfant ou de
policier, les manifestations en faveur de la guillotine
se multiplient. Ah, mais les meurtres d'enfant, c'est
autre chose, me repondra-t-on. Justement, le propos
de Kieslowski est la. Il est facile d'etre contre la peine
de mort lorsqu'on n'est tame pas stir de la culpabi-
lite de I 'accuse et le spectre de l'erreur judiciaire tou-
jours possible a de tous temps ete un argument de
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poids. On concoit egalement d'epargner quelqu'un
qui a tue pour l'argent ou par detresse sentimentale
(en France, l'amour est une circonstance attenuante
pour un meurtrier). La plupart des gens ne sont pas
assez riches pour devenir victimes d'un crime et ils
n'imaginent pas etre impliques dans un crime pas-
sionnel (ces chores-la n'arrivent qu'aux autres). Par
contre, ils savent que leur gosse peut tomber aux
mains de n'importe quel maniaque ou que leur maxi
ou leur frere, pour peu qu'il soit flic, risque d'etre tue
a son boulot. Alors ils sont d'accord pour epargner
les uns, qui de toute fawn ne les menacent pas, ce qui
leur donne le droit de se considerer comme des gens
liberaux et tolerants. Qu'on touche a leur sphere pri-
vee et ils ne sont plus du tout d'accord. D'oti le fa-
meux refrain: "Je suis contre la peine de mort,
mais..." Toutes les excuses deviennent bonnes: "IN
sont liberes apres quelques annees de prison".- "De
toute fawn, ils s'echapperont".- "En prison, ils ont la
television, des repas chauds, ils sont loges et nourris
aux frais du contribuable!" Ce debat-lä est faux. On
est contre la peine de mort ou on est pour. Le corn-

mandement "Tu ne tueras point" ne tolere pas d'ex-
ception. Tout le monde est Bien stir libre de l'acce-
pter ou de le refuser, mais it n'y a pas de compromis
possible. C'est tout ce que montre le film de Kies-
loswki qui a refuse de nous apitoyer sur son meurtrier
ou de trouver une excuse quelconque a son crime.
Oui, ce crime est abject et inutile. Mais le deuxieme,
la pendaison, l'est tout autant.

Parce que tout le monde est concern& tout le monde
devrait absolument voir ce film qui n'est insupporta-
ble que parce qu'il blesse nos convictions intimes. Le
jury du Prix europeen du Cinema a Berlin a declare
"Tu ne tueras point" meilleur film europeen de ran-
nee. Decision courageuse s'il en est et qui assurera,
je l'espere, au film un public un peu plus nombreux.

Viviane Thill
A Poccasion de la sortie de "Tu ne tueras point" le cine Utopia pre-
sentera a partir du 24 fevrier une retrospective de trois films de
Kieslowski: "Le hasard", "L'amateur" et "No end".
(1) Remarque qu'on rencontre, presque identique, dans d'autres
domaines: "Je ne suis pas raciste, mais..." par exemple.

Der Papst und die
Menschenrechte

Bei der 40. Auslandsreise Papst Johannes Pauls II.,
die ihn nach Frankreich fiihrte, sprach er auch vor der
Europthschen Kommission fur Menschenrechte und
dem entsprechenden Gerichtshof in StraBburg. Die
Presse berichtete nur sehr kurz Ober dieses Treffen.
(...) Keine Zeitung hielt es Mr wert, gerade auf die Pi-
kanterie dieses Auftritts hinzuweisen. Nicht nur, daB
der Vatikan als eigener Staat bisher keines der Euro-
paischen Menschenrechtsdokumente unterzeichnet
hat und daB die rOmisch-katholische Kirche, die ein
eigenes Recht kennt, sich als solche Organisation
nicht den Urteilen dieser Gremien unterstellt, im Ge-
genteil: die Kirche (vor allem die katholische) lief
schon mehrfach Sturm gegen Entscheidungen des
Europaischen Gerichtshofes.

Gerade jetzt, am 27. Oktober 1988, entschied dieser
in Sachen Menschenrechte, daB die Regierung der
Republik Irland das Gesetz von 1861 andern muB,
das Homosexualitat mit Zuchthaus zwischen zehn
Jahren und lebenslanglich bestraft. Ein irisches
Gericht hatte die entsprechende Klage zur Abschaf-
fung dieses Gesetzes, angestrengt von einem homo-
sexuellen Universitatsprofessor, 1979 noch abge-
lehnt mit der Begrundung, Homosexualitat verstoBe
gegen die christliche Lehre. Ahnlich lauteten die Ar-
gumente vor einiger Zeit, als in Irland versucht
wurde, die Moglichkeit der Scheidung gesetzlich
durchzusetzen.

DIE KIRCHE UND DIE
MENSCHENRECHTE

Man muB wohl, wie an diesen Beispielen deutlich
wird, sehen, daB sich die Kirche einerseits als Anwalt
der Menschen und ihrer Rechte in der Gesellschaft
begreift, zuglcich aber versucht, ihre doktrinaren
Ansatze in verschiedenen gesellschaftlichen Berei-
chen durchzusetzen.

Ihre Rolle als Anwalt der Menschen hat die Kirche
erst nach und nach begriffen, so in den Staaten
Lateinamerikas und z.B. in Polen. Das ist auch nicht
verwunderlich, wenn man etwas iiber die Entstehung
der heute ex istierenden Texte zu den Menschenrech-
ten weiB. 1776 gab man sich im US -Bundesstaat Vir-
ginia, der sich als erster vom Mutterland England los-
sagte, eine Verfassung, die eine Art erste Menschen-
rechtserklarung einschloB. Doch diese waren noch
nicht sehr klar aus form ul iert. Diejen igen, die teilwei-
se aus religiosen Granden ihr Heimatland verlassen
muBten, betonten natarlich besonders ihr Recht auf
Religionsfreiheit. (Artikel 16 der Bill of Rights, vgl.
Wolfgang Eidelmeyer, Hrsg., Die Menschenrechte,
Paderborn/Miinchen/Wien/Ziirich 1982, S.59).

Deklariert wurden die Menschen- und Burgerrechte
erst 1791 in der FranzOsischen Verfassung, sozusa-
gen als eine Frucht der FranzOsischen Revolution.
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